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MANZANILL A
Crataegus mexicana MOÇINO et SESSÉ (I )

par V.-A . EVREINOFF

PROFESSEUR A L' INSTITUT AGRICOLE DE TOULOUSE ,

DIRECTEUR SCIENTIFIQUE

DE LA STATION D 'ARBORICULTURE DE LA FLAMBELLE .

Cette espèce, en-
core peu connue en
dehors de son aire de
répartition sponta-
née, mérite plus d'at-
tention de la part de s
arboriculteurs des ré-
gions australes et sub-
tropicales .

Son nom couran t
dans les pays de lan-
gue espagnole es t
« Manzanilla », dérivé
de « Manzana » et qu i
signifie « petite pom-
me » . Dans son pay s
d'origine, le Mexique ,
cette espèce porte le
nom local de « Tejo-
cote» ou «Texocotle» ,
qui veut dire « prune
à noyau » ou « prune
de pierre » .

A l'état spontané ,
le Crataegus mexican a
est répandu au Mexique et au Guatemala, princi-
palement au Mexique, aux altitudes de i .ooo à
3 .000 mètres du Plateau Central, où on le rencontr e
parfois, non seulement en pieds isolés, mais aussi e n
petits bosquets clairsemés .

En culture, cette espèce est répandue sur presqu e

(1) (Crataegus mexicana hioç . et Sessé = C . stipulosa Sied., = C .
hypolesia Koch, = C . Guatemalensis Fr .)

tout le territoire du
Mexique, ainsi qu'au
Guatemala et dans le
Honduras . En Cali-
fornie méridionale e t
dans l'Arizona, elle
fut introduite il n'y a
pas longtemps par
F . FRANCESCHI, SOUS
le nom de Crataegus
Guatemalensis o u
Azérolier du Guate-
mala, surtout très in-
téressant comme por-
te-greffe de certains
arbres fruitiers .

Cette espèce a une
grande ressemblance
avec nos Azéroliers e t
doit être envisagée
comme très précieuse
et très intéressante
pour l'arboriculture .
Son introduction e t
son acclimatation doi -

vent être tentées dans toute l'Union Française et dan s
de nombreuses régions de la France métropolitaine, car ,
en plus de ses qualités particulières, le Crataegus mexi-
cana ou la « Manzanilla » est rustique, même dans
les contrées où l'hi'ver est assez rigoureux .

C'est un arbre de 5-6 et même de 8 mètres de hau-
teur, qui s'accommode facilement de tous les ter-
rains, même secs et caillouteux . Cependant, sa végéta-
tion est véritablement surprenante, comme vigueur e t

Crataegus mexicana d'après : a Arboretum et Frnticetum Britannicum » ,
par J .C . London, F .L . et H .S ., etc . ., -vol . VI . Londres, 1858 .
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rendement dans des
terrains profonds, o ù
il n'est pas rar e
d'obtenir en 3-4 an s
des arbres de tout e
beauté .

Comme la « Man-
zanilla » est cultivée
depuis des siècles a u
Mexique, il en exist e
de nombreuses varié -
tés, dont le volume
des fruits varie de l a
grosseur d'une noi x
jusqu'à celle d'une

grosse prune et rnême un peu plus .
D'après le professeur Juan BALMÉ, directeur du

Jardin des Plantes de la Ville de Mexico, il existe troi s
groupes différents de variétés qu'il désigne comm e
suit :

a) à petits fruits arrondis ou légèrement allongés ,
de couleur jaune clair ou jaune orangé foncé, ou même
rougeâtre ;

b) à fruits moyens arrondis ou allongés des mêmes
couleurs ;

c) à gros fruits sphériques, aplatis ou légèremen t
allongés, de couleur jaune lavé de rouge vif o u
complètement lavé de rouge, de belle apparence .

Les variétés de ce dernier groupe sont cultivées d e
préférence et sont très répandues dans les jardin s
indigènes .

Le rendement est très abondant . La chair de la
« Manzanilla » est très ferme, même dure (d'où son
nom « prune de pierre » « Stone-plum » des Améri-
cains), mais sucrée, de saveur agréable et très parfu-
mée .

Les fruits sont généralement consommés à l'état
frais, pendant l'automne et une grande partie de
l'hiver, surtout pendant les fêtes de Noël, car il es t
traditionnel de manger des « Manzanillas » à cett e
occasion .

L'époque de maturité varie selon les variétés et l'al-
titude à laquelle les fruits sont
récoltés. Dans les plaines, les
fruits mûrissent à partir du
mois d'août, tandis que dan s
les régions de haute altitude
certaines variétés n'arrivent
à maturité qu'en novembre e t
même décembre . Les époques
échelonnées permettent d'a-
limenter les marchés pendant

environ six mois . Le s
fruits supporten t
bien le transport e t
se conservent bien .

La multiplication
se fait par semis (trè s
sûr) et par greffe .

Cependant, l'im-
portance de la « Man-
zanilla» ne se born e
pas seulement à u n
grand rendement de très bons fruits . En effet, cett e
espèce présente beaucoup d'affinités pour les genre s
Malus, Pirus et Cydonia, et est de ce fait d'un intérê t
remarquable comme porte-greffe aussi bien pour le
pommier que pour le poirier et le cognassier, surtou t
dans les régions où les porte-greffes courants de ce s
espèces ne réussissent pas bien, vu les conditions spé-
cifiques du climat ou du sol .

M. Juan BALMÉ mentionne le fait exceptionnel sui-
vant, qu'il a eu l'occasion d'observer dans un jardi n
des environs de la ville de Mexico à 2 .000 mètres d'al-
titude : « Un grand arbre de « Texocotle », greffé su r
des nouvelles branches, à 3 mètres de hauteur, ave c
des variétés de pommier, poirier et cognassier, dan s
des conditions parfaites et en pleine fructification . . . »

Les résultats, obtenus sur le même arbre, son t
plutôt surprenants, et démontrent avec évidence à
quel point son affinité est complète et parfaite pour
ces trois genres .

Ces qualités de porte-greffes et d'affinité du Cratae-

gus mexicana ont été aussi découvertes par les Père s
Jésuites, il y a plusieurs siècles, et employés avec suc-
cès dans leurs plantations fruitières . Il est fort éton-
nant que ces qualités d'affinité aient été inconnues e t
négligées par les pomologues européens .

« La Manzanilla » est donc non seulement un arbr e
fruitier d'une grande valeur, pour altitude élevée, ter-
rain sec et régions arides, mais encore un précieux
porte-greffe, surtout pour le poirier, dans des terrain s
secs, caillouteux ou en altitude (plus de 1,5oo mètres) ,
où le porte-greffe courant, le cognassier, ne réussit pas ;
il en est de même pour le cognassier, sans parler
du pommier .
Grâce à ce por-
te-greffe, l a
culture de ce s
espèces peut e t
doit prendre
une p' us grande
extension dan s
les régions oùFleur . Coursonne .
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les conditions de climat, de sol et d'altitude sont

	

zona et de quelques contrées d'Amérique du Sud, l a
jusqu'à présent des obstacles insurmontables .

	

« Manzanilla » n'est pas connue et pas cultivée, bie n
La qualité des fruits de la « Manzanilla» lui donne

	

qu'elle ait, grâce à ses qualités particulières, toutes le s
une place stable dans les plantations fruitières, aussi

	

possibilités de prendre une place importante dan s
bien de la France métropolitaine que d'Outre-Mer.

	

l'arboriculture fruitière .
Nous ne pouvons pas négliger cette précieuse espèc e
fruitière, jusqu'à présent presque inconnue des arbo -
riculteurs français .

	

Les figures illustrant cet article sont tirées de : « Ar -
Pour terminer, je dois dire qu'en dehors de l'Amé-

	

boretum et Fruticetum Britannicum», par J . C . Lon-
rique Centrale, de la Californie méridionale, de l'Ari-

	

don, F. L . et H. S., etc ., vol . VI, Londres, 1838 .

Rameau avec fruits .
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